
eût commis vne mauvaise action, 
elle s’enfuyait en hâte.

Pendant de longs mois, elle re
distribution e^ggglgL MODES

lie taiton, det dernier» goûte

r-W, vD. GARDNER &CieLB OA-TSTA-DA
vont ■a 1879

nouvela < haque soir sa 
de viande q«relie ne cessa que le 
jour où les maisons de la rue Mar- 
neuf s’é evdnl, les chats disparu
rent

66 BT 68 H/ŒB SPARKS.
Prix de l’abonnement

r-TS
et fitthionahletBureau de Poste d’Ottawa. CHEMIN DE FERNous importons directement des manufacturière Français, Anglais, Allemands 

et Americans, notre acheteur travers l'Atlantique deux fois par année, de sorte 
que nous sommes constamment en mesure de vendre à ans i bas prix que n’im
porte quels marchands de gros, et à meilleur marché que toutes les un isont do 
détail d’Ottawr.

Grande vente d’indiennes pouvant être lavées sans 
préjudice tour les couleurs.

marchandises~diTmois~de mai

GRANDE VENTE D’ETOFFES A ROBES ET DE SOIES, DURANT LE MOIS DE MAI

0a an, pour la ville. 
“ en dehors de La société protectrice des ani

maux accueille tous les animaux 
qu’oo lui amène. Lorsque certai
nes personnes ?e voient dans la 
nécessité de se débarrasser soit d’un 
chien, soit d’un chat, soit d’un per
roquet qu’elles ont élevé et qu’elles 
entourent de leur affection, alors 
elles les portent à la société. Celle- 
ci les accueille et les envoie dans 
des refuges spéciaux où ils sont 
nourris et choyés.

La Société protectrice des ani
maux a, actuellement, trois « mai
sons de refuge » pour ces intéressan
tes bêtes. Ces rel >ges sont sous la 
direction de philauthrop?s.

maisons, les animaux 
sont traités avec le ■" 
et, à des époques 
inspecteurs de la société vont se 
rendre compte de visu de l’état de 
ces intéressantes bêtes.

11 y a des personnes charitables 
qui font elles-mêmes, à leurs frais, 
ce que fait la société.

Telle, Mme Delavesque qui, dans 
une belle propriété qu’elle possède 
à Suresne, donne as.le A tous les 
vagabonds, poil ou plumes. A cer
tains moments, cette dame a chtz 
elle quatre cents chiens, chats, sin
ges et oiseaux.

Mme Gérard est une femme de 
soixante ans qui habile Mèmimon- 
tant. Elle possédait jadis une pe
tite fortune ; la ruine est venue 
subitement, provoquée par une 
malheureuse spéculation de son 
mari, qui de désespoir s’est brûlé la 
cervelle,

Mme Gérard est restée avec une 
fille qui, bientôt, l’a abandonnée. 
Saule et sans fortune, elle a repor
té son amour sur les animaux. 
Aujourd’hui, elle recueille tous les 
chiens errants "qu’elle rencontre, 
tous les chats malheureux qu’elle 
voit. Et, pour nourrir ces animaux, 
elle va travailler : elle fait des mé
nages.

On se rappellera peut-être l’aven
ture d’Alexandre Coition, vieux 
piofesseur de comptabilité, habi
tant un misérable logement rue 
Mouffetaid, qui avait une petite 
famille composée d’une douzaine 
de chiens ramassés ça et là.

Un jour, en l’absence de Coition, 
un de ses voisins, que le bruit des 
chiens incommodait, s’introduisit 
dans la maison du vieillard, avec 
l’intention criminelle de donner 
aux toutous des boulettes empoison
nées.

Mais en voyant la porte ouverte, 
les chiens prirent la fuite. Une 
émente se produisit dans la rue : 
un bouledogue, un terre-neuve et 
deux ou trois caniches furent tués 
par des agents, qui croyaient ces 
animaux enragés ; les autres furent 
envoyés en fourrière.

Le désespoir de Coition, en ren
trant à son domicile, était navrant ; 
il d( Clara qu’il ne pouvait plus v.- 
vre sans ses amis et alla se jet r 
dans la S ine, d’où il fut heureuse
ment tiré sain et sauf.

il y a vingt ans, avant l’établisse
ment des boucheries hippophagi 
ques, q« and un cheval, usé par le 
travail, ne pouvait plus rendre de 
services, son propriétaire le faisait 
conduire chez l’équarrisseur où il 
était abattu. Le propriétaire tou
chait une somme de quinze francs.

Certaines personnes charitables, 
ennemies de cette peine de mort, 
allaient se poster à la porte de l’é
quarrisseur et achetaient les che
vaux destinés à l’abattoir. E les 
les amenaient dans de vastes pro
priétés où elles les noumssaie t, 
au « vert » jusqu’à ce que ces nobles 
serviteurs mourussent de viei - 
lasse.

1» ville..... .. STYLE DE NEW-YORK, A DE BAS PRIT

Mlle. a. McDonald
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Nouvelles Diverses MARCHANDISES DE GOUT, Dolmans et Jerseys vendu au prix coûtant. 

Allez chez GARDNER A Cie pour vos gants en soie, en fil de lisle et en kid, 
a des prix défiant toute compétition à Ottawa.

Allez chez GARDNER & Cie pour vos bas, en fil de Lisle et en oashemiro 
pour dames hommes et enfants.

Le Département des Messi are, est m>us la direction de M. H. St. Jacques, 
venez voir nos prix extrêmement bas1 

Pour vos TAPIS, vos RIDEAUX et les POLES de rid-aux, a'iez obéi

Kit—Prop. Maritimes. 
Bat-. Cornwell, .Mor- 

risburg. Lnnoe*ter,
I 11 »>

S 0» 7 00 » SU .... 680

E.-Vnls, rie Odf*oa-

vendus Tapisserie posée pour 10 cia 
le rouleau.Les journaux du Kansas publient 

une bien curieuse histoire au sujet 
d’un nommé Charles Fiske, mort 
récemment à Wichita.

L parait qu’il y a trente-cinq ans 
environ, Fiske, qin habitait alors 
à Buffalo (New-York), est devenu 
amoureux d’une de ses cousines, 
Harriet Fiske; mais celle-ci l’a 
repoussé et s’est mariée avec un 
nommé Albert Stage. Fiske, désa- 
pointé, est allô chercher fortune 
dans l’Ouest. Les époux Stage ont 
eu un enfant et ils étaient fort heu
reux en ménage, lorsque a éclaté la 
guerre de sécession. Stage s’est 
engagé et depuis lors on n'a plus 
entendu parler de lui. Cependant 
Fiske, qui avait fait fortune dans le 
Colorado, est retourné à Buffalo. 
Trouvant sa cousine seule, il l’a 
courtisée de nouveau, et cette fois 
il a été plus heureux que la pre
mière. Mme Stage, se croyant 
veuve, a consenti enfin à sa marier 
avec son cousin.

Les nouveaux 
s’établir alors à Wichita, où ils ont 
vécu très heureux pendant plu
sieurs années. Mais le jeune Stage, 
devenu grand, a voulu savoir ce 
qu’était devenu son père. Après de 
longues recherches, il a découvert 
qu’il n’avait pas été tué pendant la 
guerre, comme on l’avait supposé, 
et qu’il habitait en Floride. M. 
Stage, père, qui, de son côté, igno
rait ce qu’éiaientdevenus sa femme 
et son enfant, est allé les rejoindre 
à Wichita, dès qu’il a appris qu’ils 
étaient dans cette ville. Le second 
mariage de Harriet a été annulé et 
M. Stage a repris sa femme, tandis 
que le pauvre Fiske, désapolnté 
pour la seconde fois, partait en 

à l’étranger pour tâcher

Lee convole partiront de 1» gare d# roe Elgin 
comme euit

T,«AIN EXPRESS DE MONTREAL

Q nn A TUT train expressO.VU dent avec l'Bxpreee
Grand Trône à Coteau 
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l'Bel et le Sud Eut, e -rlvan
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Char Palale Pullman sur lee traîne de 
Montréal.

Un train quittera 'a rare du chemin Rieh- 
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dant avec le# traîne Kxpjeas de Montréal.
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pour le jour tout neuf aont attachée à cha
que train dinc'. F. 0. JOHNSON & CI3

BsaBiîresBî ™3s=:'r„:r n
00 le lendemain matin.

De* cher* dortoirs pullman aont attachée Feutre pour recevoir loi tuyaux A van ur 
aux trains entre Ottawa et Boeton. Lee pas- et lee bouilloire», 
eager» d’Ottawa pour New York prendront Lieux d'aleence, Evier» et baine. eto. 
tas Pullman à Salnt-Alban» ou à Rouie'» Couverture en " Canada Plate " e

Lee billets, lee Ht* et toue autre* ren- * g#TAgent* pour engin» de PEASE oon» 
■elgnement peuvent être obtenue an bureau binée à air chaud, 
dee billets de la cité ou aux Stations.

K. J. CHAMBERLIN,
Surintendant Général
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8 bre. a. m. le Jeudi rejoin 
.e la malle océanique le

Ligne directe poor Montréal, Québec, Bo 
ton, New-York, Toronto, Détroit, Chi

cago et tous les points à l'B t et à 
l’Ouest.

to par le trai 
dront le Steam-r d 
samedi à Halifax.

Tou» lee avantage» que comportent dee 
Elévateurs, Entrepôts et Dock» de première 
classe sont offerts à Halifax pour l’expédi
tion du grain et de toutes marchandises.

Dea années d expérience prouvent que le 
chemin de l'Intercolonial est la ligne la pin» 
8Ûre et la plne rapide offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada elle Grande Bré- 
tagne cour na connection nvec le» steamer* 
allant à Liverpool et Glaeeow ou en revu-

Toutes i .formation» relatives aux taux de 
trao»port de fret et de pae*agere et dee bil • 
lete peuvent être obtenue en s'adressant à 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont 

GEO W, ROBINSON, agent pour lee pas
sagers el le fret do l’Est, 136}, rue 
Saint-Jaqare, Montréal.

mariés sont allés
.... 8S0
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O ilJlN, Maître de Poste. 

Poste d'Ottawa, 1
658, RUE SUSSEX, 668Pour Kingston, Par

boro, Toromto, De
troit, Bopfalo, Bay 
City.Chicaoo et toue 
les autres points à 
l’Ouest,

11.30 A.*. 

11.60 P.».

Bureau de Poe 
Mai U*!). 1 PERCY R. TODD,

Agent général des Passagers.
En face de la rue George.

FONDERIEDE HULLf Express local pour Al- 
I MONTE, PaRKIRHAM, 
{ AhNPKIOR, RKNFHfcW, 
I PkMBBOEK,
\ Hiver et a 
[ Pour Port A a 

Winnipeq, Vi< 
Vaxoodvib

NETTOYAGES TAPIS3.30 PM. 
12.01 moult A I.A VArr.l'U MltjSplêjii daHail* ti'îil'oîFntfïlïï

------ préparé à exécuter toutes sortes d ouvrages
Le* lapis sont nettoyée et I* plum* répa- dans la ligne de fonderie, pièces légères ou 

ré* â la vapeur cbes pesa»tee de toutes dimensions, au plus bas
STEPHENS WILKINS, PrlJ* .

12» rue Aughete. M. Lawson est un homme pratique qui a 
Ia* ordres peuvent étie lalneSe au No 78, rue eu plusieurs années d‘expérience, et garan-

Bank. tira toue lee ouvrages fait à son établ
ment, me

D. POTTINGER, 
8nrinUndaut-0 Pendant ce Moie

Burean du Chetiln de Fer, ) 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888 Jvoyage 

d’oublier ses infortunes.
Mais Fiske tst retourné un an ou 

deux après au Kansas, ruiné et la 
santé gravement compromise. Sa 
cousine et ancienne femme, en 
ayant été informée, l’a recueilli 
chez elle, et M Stage <tsa femme 
out entouré le malade de tous les 
soins possibles jusqu’à sa mort.

nts eur la céto 
uetl du Paeifi-

Habillements complets tout 
laine pour $4.5012.01 MINUIT

VINAIGRES IIIHIV-

Pour PrxB'-.ott, Nkw- 
York et ions les 
points dune l’Rist de 
New York.

Habillement, faits sur com 
mande seulement $10

T. LAWSON
rr, liait,
Hue George, Ottawa.

6.00 A.M.
1.4» r.N. VIMIGRERK DE KINGS ION. 
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Garantis Fors sons tous les Rapports,
JUS TESTS A OTTAWA

J0S LANDREVILLELes amie des bétes Un assortiment complot 
prix. Chaque article e*t gare 
ta repréeouto sinon l'arg-int vo

aux p'ue basêtre obtenu» au bureau det
Ne. 44 rue Bparlu.Ou a racon:é l’histoire de cette 

des bêtes, Mlle Guyonnet, qui 
ayant vu s’éiemdre autour d’elle 
tous ceux qu’elle aimait, avait rap
porté son affection sur une vieille 
jument qu’on allait abattre, et lui 
avait prodigué des soins.

I.s ne sont pas rares les gens qui 
se dévouent au sort des animaux. 
11 convient de citer un ambassadeur 
du Portugal, M. Machado, qui, de 
son vivant, préféra les oiseaux à 
l’espèce humaine. Avait-il raison î 
il 1 affirmait du moins.

Machado possédait une collection 
i.es rossignols et

anli tel
461 * parks

J. B. PARKER,

îSHS&sS s«ee::i=c:
phone. —-  -

Cité.
Par le*a lee PrtiselpaM Kplelere.D. MoNICOLL, 

Agent général des Paesagere. 
LUCIUS TUTTLE,

Géi ant des Passager*. DR R. A. KENNEDYSPECULATION Gradué de 
et membre de 
et Chirurgiens d’Ontario.

848 Sine Mldenn

l’Université McGill, Montréal 
i l'Association dea MôdrcinrG. PHILBERTATTENTION ! Geo ▲. Borner,

BANQUIER & COURT,ER
40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York City.
Parta; Titre*, Graine, Provisione et 

Pétrole echf.téee, vendue et négo
ciés eur marges.

P. 8.— «vives pour brochure explics-

LOTERIE IMPORTATEURFITZPATRICK ET H AB RIS
se (ont un plaisir de reme cier le public 
pour l’encouragement qui laur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout 1 
venir faire une visite à leur m gasin ; 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK t HARRIS
65 rue Wil jam.

CHITTY & CO.

EncanleurselAgenlsNATIONALE TAPIS SE HIESe monde à

des plus rares. . 
les merles avaient cependant la plus 
large part dans son cœur.

Lorsqu’il mourut, il institua une 
rente à deux individus, le mari et 
la femme, qu’il chargea de nourrir, 
après lui, les chanteurs enfeimês.

Machado mourut vers la fin du 
règne de Louie-Philippe. Par tes
tament. il exigea que personne 
n’asaistât à son enterrement, hor 
mis ses oiseaux.

Cette dernière volonté fut obser
vée. L’enterrement eut lieu à cinq 
heures du

Et c’est avtc des oiseaux portés 
en voilière que le cercuejl de Ma
chado fut déposé dans son tombeau 
provisoire.

Alors que la rue Marbeuf n’était 
pas encore la rue élégante qui exiî- 
le aujourd’hui, la partie comprise 
entre les Champt-Klysées et la rue 
Ctément-Marot ôtait chaque soir 
envahie par une armée de chats

Vers huit heures, le premier chat 
sortait des terrains en construction, 
montrait ses fines moustach-zs, 
poussait un miaulement significatif 
et, de tous côtés, comme s’ils eQî- 
seut surgi de dessous terre, atie 
nuée de félins apparaissait, se jetant 
avec avidité sur des morceaux de 
viande qu’une main charitable 
avait placés là.

Les habitants de la rue Marbeuf, 
intrigués, voulurent connaître la 
personne qui nourrissait les chats, 
ils se mirent en observation et re
marquèrent bientôt nne vieille 
dame qui traînait no énorme panier 
plein de viande.

Après avoir jeté de droite et de j. m. DUFOBD, 108 rue Rideau, a 
gauche des regards anxieux, la le meilleur choix de tapisserie à 10,11,15c 
A«*e sortait de son panier un vén- | M n*leem qu’il y a dea» la vilJe. 
table quartier de bœuf, le coupait I Le peinture préparée surpasse ce qu’il y 
menu et en jetait les morceaux sur I a dame le ville, cbe* J. B. DU FORD, 
la chaussée. Puis, comme si elle 1 108 rue Rideau

AMERICAINE8, ANGLAISES ET 
ECOSSAISES

Cole dee rues Dalhoeele et 
SsiwUPittrioe, Ottawa.

CXj-A-SSB JD. ------UK-------

ROBINSON & CIE live. PROPRIETES MERESGRAINÉTILR8 et FLEURIOT
LE 24KMB TIRAGE MENSUEL 

AURA LIEU LE
Marchande de tontes semences. Jardinière* 

et potagères, bouquet# de fleure, plante* et 
toute# aorte* d'ouvrages en fleura pour céré
monie# de mariage ou enterrement, nue apê

48 RUB ELGIN, OTTAWAA VIS AUX MERES—Le “Sirop Calmant 
A de Mme Wlnalow " devrait toujours 
être employé quand les 
dents. Il soulage 
firence* de ces pauvres petits, p 
sommeil naturel, paisible, en fa 
relire la douleur, et les jeunes 
l’éveil en t aussi “ brillants et frais qu’un 
bouton de roee." Ce sirop est trèe-egresble 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit ses gen
cives, enlève tout# douleur, fait disparaître 
les souffrance# intestinales en régi 
gestion, et est le meilleur remède connno 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition iu d'siitn• causes. Vingt-cioq 

nttance et do- 
Mme Win*- 

low” et ne prenês aucune an ire p.épara- 
tion.

Tenfant# font leurs 
liatement lee souf- 

roduisan 
aieant diepa- 

chérubins

Le 6le du
D’après l'Echo de Paris, il serait 

bruit du mariage de la seconde fille 
du général Boulanger avec le fils 
de la comtesse de Bari.

On se souvient que le comte de 
Bari, frère de F.ançois II, 
dé Naples, a épousé, il y 
que temps, une danseuse un peu 
mû«e, et mère d’un fils qu’il a cru 
devoir reconnai re, bien que le 
Prince ait à peine une douzaine 
d’années de plus que ce jeune 
homme.

C’est ce dernier reconnu par 
le comte de Bâti, qui épouserait 
la seconde fille du général Boulan-

MERtBKDl, 19 JlIN «8«9 PAS DEBOUTER GRATISHuile,
223 Sue Rideau, Ottawa, Ont M*is U bou irOdler enbelaailel e 

» lw* *areMA 2 HEURES, KM.
Vitres, Bée.

GEORGE COX Quand vous êtes pressé, von* ne dèstie, 
pas attendre, tout est iird' k partir de 11 bre,

ARTICLES ot PEIRTRfci» GÉRERAI
__________________________ sortes. Balades en grande variété, une epé

GRANDE 0DVEBTÜRK
ÏVITN  ponves von* procurer dans la ville et au

—- U UIN — plus bas prix que n'importe où. Venes à
_ •' l'International Hotel,” rur la rue George

MAONIPIttUE MaOASIX .t|»p,p«..ad». ...............
J. W. LANCTOT, Prop. 

NICHOLSON, Restaurateur.

matin. VALEUR TOTALS DE8 LOTS
l’ex-roi tre

di- 8SO.OOO.VULITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CLtoHEUR et MEDAILLBÜB

•6 MU* METCALFE cent* la bouteille. Ayes conl 
des le “ Birop calmant deOTTaWa, Oraeie Grue Lot: Un Immeuble de $5,000.00.

VOITURES DE PLACE NOMENCLATURE DES LOTS:
DE PREMIERE CLASSE. T. J". SBATON 1 Immeuble de.......$6,000.00 $5,000.00

1 do ___ 2,000.00 2,000 00
2 Immeuble* de__ 1,000,00 1,000
4 do ___ 600.00 2,000 00

10 do ___ *00 00 3,000 00
30 Ameublements.... 200.00 6,000.00
60 do ....... 100.00 6,000.00
00 Montres d'or-----  60.00 J0,000.00

1000 Monties d’argent 10.00 10,000.00 
1000 Services de toilette 6.00 6,000.00

O ).
SMerle»er et MJeetier 

Marchand de Montrée d'Or et d’Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux de to. tes aorte#. 

Tous lee oevntgee sont garantis.
I#sJO» «g Ml

TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VERNIS, ETC., ETC.

Communies! ion téléphonique en tout tempeger. Vente eieeptlonelle de
1 12-87-88 GUSTAVE RICARD BijouteriesL'aaprit «ee

Un bon bourgeois, gros, court, à 
la figure rubiconde, marchande un 
melon.

—Cinq francs, dit la marchande.
Le client tâtant le cucurbitacé et 

le flairant :
—Cost trop cher; d’ailleura, il ne 

me dit rien.
La marchande v- xée :
—Faudrait-il pis qu’il vous ap

pelle papa!

Non» exécutons aussi toutes aorte* d’ou
vragée à fresque et décors lions en papier de 
tout genre. Venez noos voir avant d'aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

ALFRED LEMIEUX
privée : 268, nie de l’Eglise, 
gasin : 31, rue Duke, Chaudières.

HOTEL CÀHÀDIEH Rreeque sacrifiée»W. O. McKÀY a»W7 lets valee»
CWMVAHT OCCUPÉ FAX G. IiATBIüOüiLLg

|Importateur de Vins, Liqueur*, Cigare# 
Tabacs ; aus i propriétaire de

♦1.00COLT DU BILLET- Poivrières en argent plaqué
valent................................. $6 00 pour 3 50

Beurriers (argent plaqué).., 2 50 pour 1.40 
Cuillères èthélergentpla jué) 1.75 pour 75 
Pot* à le glace " 15.00 pour 9.00
Couteaux » 5.00 pour 3.00

Ainsi une quantité de montre* d'or et 
d'argent à des prix extrêmement» réduits.

98 Rue Rideau

Ce magnifique hôtel vient d'être? acheté 
per M. John Johnson, ex-piopriélaire dn

système européen, et sons le enrintao- 
<fun cuisinier français de première

** L’HOTEL RICHELIEU Résidence
22m-1aMagIl est offert an porteur de tout numéro 

gagnant de mi payer en espèce» le montant 
de son lot, moins une commission de dix
^LeTnoms dt» gagnante ne sont pas livrée 
à U publicity*, à mains d'une autorisation
,PU»ti demande* b.lleti seront reçues

jusqu'à MIDI le jour du tirage.
Tirages, la 3e Mercredi de chaque mois. 

Le Secrétaire : S. E. LELEBVRB,

Agente poux lee Commerçante de Bois.
444, 448 et 4M Ml i .Jos.FORTIER

et U-

Cet établissaient vient d'être meablé à
EPICERIES EN GENERAL

W. J. ELLARDneuf, lee chambaee sont 
airiae, faisant face

■pacieuae* et dee 
aepar *• Bajoris ComUœment en auguin lu éplcerlM, 

tb«. .1 teOt 4. toot* • *" ri» rti- 
..launblei, Tenint «‘onrrlr M wml a. $ a. wicmillanHilL"

Ventrée privée est ear Feveene 
et l’entrée générale dn resiaarant 
636 et 538 eur la me Seaeex.

JOHN JOHNBTON, Propriétaire

aux Nœ. poète d» eommerce le aouarigné compte eur 
l’encouregemant dn publie-

l$Miiwim«iw*tm4«Mi10 HUB ST-GBOBG1, OTTAWA

Islsnee, mamhaibi8M HBOMtiilti à nelllé grl| 
ir ffw 8wt» WSUKlWeii,iJSWBTmwinHïiM S * CIE | t

X t

LE CANADAAancnce* rhltjm
-Thuperte directement men

raie de la Jamaïque ; 4|oor de 
jjeae ffitalll* garautir. O'eel
pour le froid. *

«uciim*

QXJOTIlDIElSr
Et Hebdomadaire „ ft NEVILLE

87 °** Rideau, eti par le marché By

...—w gens w-.........—...
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DET
ICE, OTTAWA

iis pour plancher, Bois] à

l en mains.

dans notre établissement

lication téléphonique».

S SELL HOUSE

IEUBLES
BLES !:

ID làBCHE

! A MANGER, de 
i les GENRES
i

IPBELL

le meublee, d'Ottawa 
et par la bonne qua-

it Argent Comptant

MPBELL
èe de la rue Sparks) ,

555 PATINS*
je Rittean
l*; 1,000 Cloehettee ponrStal^h.

re de Voitures
Y"A-3LB

VEILLE
PMI ET AIME.

squielt’on du poste d’affaires de 
ipécialement Voitures Légère*, 
i américaines nous avoue puisé 
iceure de garantir eot ère satis- 
lent sons notre direction ; les 
e procurer et nos prix très bas 
«t le système qui noue in. ttous

RUE STEWART

BIERE DE

)DY
E* L’ANNEE 1113/

t

ND# ee eues

e, Portes
8 de Maisons, Etc.
laisses d’Emballage.

e Première Qualité.

eaux Chapeaux
)E PRINTEMPS EN

UW.TWKiP.ete
ïrand Assortiment de

ttes pour hommes et 
afanta A 26 cents

Uactln t» Ici Fnrrartt
ûte est solicitée

EPH COTE
UE BIBEAU, OTTAWA
ir argent comptant eeulemen

*
•i s

>8EPH BOYDEN

p.:i.

■w
 il 

i sa
 i

B 
* = £
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